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Le Mariage Impossible 
Pourquoi beaucoup de jeunes Ailes r» 

8>uu veut-elle» t>a* k es marier 1 Cok Uoiit 
HOU vent & ta que leur mauvais état de 
«enté éloigne le» prétendante. 

Avouez iju il i'3t pou plaisant, peur un 
homme jeune et Min, de pww que sa 
ïemine sera ronlinuellemant miunde al que 
s'il fuit souche, **« enfants seront ilelakw, 
souffreteux et mnl miné» pour la vie. 

Il e«l luo dan» 
»n ménage, I» mauvais élit de tant* est un 
fertile t*"... suorde Cekti qui Mt tou- 
jours malade n'est pas gui, tl «t' nerveux, 

rtotre, tl rend la vie Imjiomible h 
loua ceux qui l'entourent. 

Ce» raison» font que les tétines Mlee qui 
n'ont pas la bonne mine de la santé sont de- 
laiesièt • 

Dtius bien des nus il y a la de In faute 
«Ira jeunes fille* et de la faute dn leurs ta- 
rent*. 

Elle» sont nombreuses cette* qui n'ont p"s 
bonne mine et qui cependant n» sont qu'ané- 
mique*, chlomtiques. A l'époque de la crois- 
sance, de la formation. elles n'ont pus été 
soutenues, allées, avec un bon régénéra- 
teur du «fing comme les Pilule* Pir*. Leur 
rang s'est appauvri et ellea payent m<un te- 
nant chèrement cette négligence. 

Toutefois, ce n'est pas parée qu'on n'a pas 
fait une ehois PU tempe voulu qu'il faut re- 
noncer A la luire tout a tait. Tout pout s 'ar- 
ranger si voua UIUM la cura dos Pilules 
Pi ni. 

Les Pilules Plnk sont un régénérateur du 
sang, un tonique (les nerf» d'une puiasancî 
faioomparuble. El km développent et entre 
tiennent la beauté de* forme» et de la phy- 
aionoinie. Chaque dose de Pilules Plnk se 
transforme en sang. Bn donnant du sens? 
riche et pur les Pihilee Pink sUniilmi l'ap- 
pétit, calment les nerfs, mettent La santé en 
ordre. Elles bannissent la pâleur, donnent 
dee couleurs aux Joues, de la vivacité aux 
yeux, du roug«* aux lèvres. Elles donnent a 
toute* cet éclat qui fait dire : « Elle respire 
la santé. » 

On trouve les Pilules Plnk dans toute» lea 
rrmaciee et au dépôt. Pharmacie Gablin, 

rue Ballu,   Paris   : » fr.  M  la botte ; 
*7 !r. SO les six jiolUem franco. 2115 
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mm ET VARIETES 

X-e Firette 
fin ce  temps-là,   noue    raconta    Vabre, 

l'ancien ctspiUiiii * uu long COUIB que sa 
niaivbe de iMlinipéuV humait sornoiiuner 
Plauco ><, eo ce tempe-la, je voyag-au dan* 
rOcémi Indien.    ' 

Non .loin des lies Chagos, mon navire lui 
«epture. ptu des pirates. 

Ou nous caotoima. In bananes de mon 
éxjUHxige et moi, dasw des case* obecurea, 
infoc-tas, ptîtnes d» veninne, après noue 
avou dépouillés de IvtsV: si on noua kutisa 
nos vêlement» ce ne lut pua sans en «voir 
«onacieiiciousement loualle las poches. 

Nos gardtene prirent un nialin pianur à 
ratk* invuter lea procrtdô* babiluete de l^ur 
«net, : le* captais au*tesaient un interrogatoi- 
«■ de (orme et. invariablement la sentence 
Twm conéamneit à être peudu haut et court 

la maîtresse branche d un des arbres de la 
ttrêt, de la vaste lorôt eaasvage et peuplée de 
Sauves qui oeoapait la majeure parti» de lile 
«t la renoutt io*xpugnnhle 

Lorsque mon tour vint de cumparsJtre. je 
sentie en frisson me cuunr par loua les 
sasmbrea Oosaquas bana coups a* ptad daos 
le deiriéresUniuieretU mon enu/reaajnient 

Le chef avait vraiment «rend air avec son 
>u de loutre et «on coaaane volé 

mr DM tabèa ru s 
étasAss, te jug^ 

ée de as main 
M'ayairl regardé kryuemeot, il me demanda 
«fuite voix autoritaire : 

— Ton nom î 
— VHbre. 
— Ptrénonts T 
— Jutes, Frédéric, Josaph... 
— BuffM. D'où as-tu T 
— Dos .a^Mea-Martes de la Mer. 
— Des Saintas-Manea T 
— Oui. 
— Té, c'est trop fort. Cest toi « le Prau- 

— Cest moi. 
— Que viens-tu taire «ri T 
— Bi*n de bon. 
— Caaprtello..   Un gara des Sainlee-Ma 

— Vos»  _ 
— & fa eonnaà T Ftegecde un peu î To 

^Bwiens-tu d* ssoi t 
— Non. 
— Voyons     Asals 
— Celai que l'on appelait ■ le Galejnun 

tmpport a s*'s longue» pattes f 
— La mémoire le rsatant 
— Alors, c'sat toi qui vas avoir Honneur 

4e irre faire pendre T 
— Certainement ; te caAtiment eM mérHé: 

aend^nl l'AbontesM- de Ion bateau ta as sup- 
rimé deux de nie* soldats *t astropié trota 

Jt 4VSBSM voyaajeur luaé. Sar une t. 
«krm des papera*** «ajeirf étasAss 
«vvaK posé son   fusil A portée 4e 1 

Uindiï que k' tk.uk- de iiun compagnons coo- 
tUHKIH. 

Lsj h'-i.;-os qui suivirent lurent loagu;s 
d'augossse. 

1 ne nuit Uwievensét ée aw-baBaars pré- 
céda Lee loi-turea que aou* devivus subir au 
lover du soleil. 

Lf iiiMii'iK  (atoi  urrtva. 
Knamve, je suwi* péniblement la ooean- 

ne des ctiptils que   Ion  dirigeait vers 
forât. 

Aasie sur un fauteuil d'osier, le Galejoun 
fuinan sa pipe et de versa* de copieuse* na- 
aonVta de vin, en attendant le spectacle tragi- 
que de notre evocutioft 

domine je passais près de lui, il m 
pella  : 

— Eh, Vabre, as-tu jtunate vu, pareille 
lot.- sn Ptrovenoe î 

Je H'- lui répondte pas 
Vexé, il décida de m> punir en me faisant 

pendre 'le dernier, afin que j iiWHste au sup^ 
piice d* mea ohers coinpagVione . Ouand 
l'en pdtie, les lurmaa nie vk-nneut encore 
aux ye«x.. Je me tournait jmur ne pas voir, 
rasas J'snlemlaijt tes corps necouer te feuil- 
lage KiNii:, ce M mon tour.. 

1   h* OaLejoun rae fit ssspioclier de lui : 
— Tiare, mon cher nuuco, bois un verre 

avant de trépasser. 
Voue savez que je «',11 jamais refusé de 

vin : j'tvref)t«,i dnusant mieux que os devait 
«re la nVrnfere (ote. Pois nous ne-as aerrâ- 
m?s la main Les bourreuiix me saisu-ent, 
me passèrent la coitte aa cou et me firent 
balanr.r daixâ le vide. 11 paj-alt que jetais 
affreux, kllcuieiit je faisais la grimace... 

— Msie cipitaiw, objecta l un de nous, 
pour un homme qui a été p-ndu, TOUS me 
pui\u—wj avoir bonne nune... 

— Permettei. Le Galejoun fit couper la 
corde à iemça et se ma a rire oomme lu dia- 
ble qui vorrnit entrir un mmt en enfer. 

— Mein, mç demanda-t-il, la plaiddnterie 
est bomi T 

Je priB bfen la chose, mnlgré mon cou 
mrurlri par le Rprrage de la corde. 

Content, I' Galejoun m'emmena déjeu- 
ner Ah! mes amis, quête vins délicieux noue 
bûmes, dorés comme de l'or, doux comme 
du miel et un bouquet... Le vin dont nous 
nous régnions Ici n'a. ri.-n fr compamW.1 a 
cette boteson dîvme... Et les fruits qo> l'on 
nc-B» servit : quelle itmwwr. quelle *&■ 
vsnrr . En «m mot, je n'/ii pss fait deux fois, 
dans ma vie. de pareil repas 

L'après-midi, le chef pirate regarde sa 
montre : 

— Trots heurfa, Plauco, il va falloir par- 
tir. Miis hommes font le conduire jusque 
une Ile habih'-c qu'un iwvire quitte à cinq 
henrres Tu me penmettrsfi liian de garder 
tçn bateau en soxivenir de toi T 

Et quand lu iras aux Saintes-Marie», n'ou- 
l'iic pu» de dire aux camarades que le 
U-dqtam eet emp^reat- d ime fie et que mal- 
gré cola fl leur garde son uuutié... 

— Voila, capitaine, un exemple édinant 
de notre belle fraternité iinVisHonale ! 

— Au moment où je quittai son empire, 
la souverain brigand  me «ria   : 

Lorsque tu repasseras par ici,  n'oublie repaseersa par ici,  n'oublie 
: donner un peut bonjour... 

Tu sais, lu seras toujours bien resu. . ■ 
Cest égal, jetais trop heureux de m'en 

tirer A si bon compte. Depuis, j'ai soigneu- 
sement évité les oarngei de llie des pi- 
rates : MI ne sait jamais, avec son carac- 
tère changes*», le Galejoun aurait bien pu 
»e payer, un jonr. le lânaalsi; de ~_ 

pendre pour tout de bon. 

Adrien GAIGNON 

AVIS 
A   l'occasion   des   villégiatures, nous 

itrone l'honneur d'Informer nos lecteur» 
ÎDS nous   délivrons   des   abonnements 

ils de vacances au prix de : 

1 stoia 1 

Nord  et   désti 
limitrophes Kr. 

Autres départements... 
Etranger  

S I TBSJS 

Pmnramme des Spectacles 
OsTNlA PATHB. — Matinée M h. Soirée 

a 8 heures S/4. 
Au programme : «• La Joie fait peur -, 

grand spsctttcle drsniBt'que en I parties, 
d'après la pièce de Mme de Ginu-din —H.LôS 

Trente Miluons de Gladiator ><- iidaptotion 
en 3 parties du célèbre vsudrvstle ds> Labi- 
che.       Pathé-Journal, etc., etc.  

LE  SPORT 
LAW* Jtwie 

Las < hanialssMista  Intsr-sroistees * 
de Is H n -Tennis, 

Ces épreuves qui comprennent 8|mprea 
et Doubles seront dwpuloea a lloubaii M 71 f 
juin eut «s courts du Itucin^ Club de itou- * 
bail. Biles sont ouvertes aux AssocasUons 
aintain* uinliées à !'U S F. S. À. et les 
eugu^eiiienu pour chatui» denVetles se> 
ront deflnitivemciii ckm le vendredi 5 Juin, 
chei M. l'ouï BeHon, secn'îUure de la Coin- 
nusstoTi régionale de iLuwii-Tenrns 50, rue 
bammarfin, ù Roubaix, qui s été désigné 
oomme juge arbitre du tournoi 

Voici tes articles du Code de Lown-Ten-. 
nie qui visent particulièrement les joueurs' , 
scolaires. 

w Les concurrents porteurs du leur Licence 
scolaire et en tenue de tennis doivent se' 
trouver présents sur les courts h l'heure 
flxée. 

n Tout concurrent gui ne répond pas A 
l'appel de son nom est rave de l'épreuve. 

« Dans les mstenes éliminatoires il n'y a 
d'avantages de jeux qu'à la tnssièmo man- 
che, mais les finales se Jouent avec.avatv 
loges de prix à toutes les manches. 

i' Le droit d'entrée dei tennis n'est pas «r- 
irandé mais le Club organisateur reçoit un 
engagement de 0,50 de tout concurrent 
ayant joué un tour. 

j.-â.    « as B-J 

JEUX BG JAVEI/rTS 
A Leas. — Le samedi 6 juin aura Usu un 

jeu de javelots ches M. Israël Wtndrif, rue 
de la Patx. 30 francs de pru seront attri- 
bués 

Le Havre, t juin. 
CUIVRE - Clôture. - Ou cote les ion luss 

Courant 197. juillet 157 73, août 158», saptes» 
bre IM.7S    .tlobrs i»«, novembre 15'J75, » 
esnbie ltk).&. janvier l«i.75, d-vrmr lAi 7ij»srfl 

A Wambrerhles.^- Voici la liste des so- RentTftW^o.w"*1 * 

toMoi K- IM-. 1 Ol» 

aetés qui participeront au lb* grand; con- 
cours international de coqs, le dunsnene 
t juin (jour de la Ducaesej, à l'estaminet de 
l'arrêt des Tramways, tenu par Louis Del- 
becque : • 

Narguet Achille, Croix ; Le Gallodrome, 
Tourcoing ; L'Kloile de Fier» : Six dit Cho- 
colat, Lille ; Casier, Pérenchiea ; Les Fines 
Mouches, Queanoy-sur-Deale ; La Belle Pro- 
menade, Unsellee ; Le Gros Léon et te Bel- 
||aaB ; l^i Bouverie. Wambrechia» : Les 
Marchands de Lin, Wevelghem (Belgique) ; 
Les Boulcngers, Wevelghem ; Nicolas. Neu- 
ville-en-Ferrain ; Le Labyrinthe et Itelafuky, 
Wambrechies ; Louis Fallet, l^unme ; La» 
Amie Réunis, La Madeleine ; Sainl-Chryso- 
te, Wsmbreehie» ; Le» Trois Amis, Lille ; 
Jules Lesaffre, Comines (F.) : Lamérand, 
Wsmeton (B.) ; La Funquée, Sainl-Maurice- 
Lilli* ; Vietur l.ofèvre. Fi tûmes : I^eCoq Gau- 
lois, Armentières ; Le Château, SaùuvMau- 
rice-Lille ; Les Boolangrrs, Unrcq. 

HIPPISME 

Courses du 3 Juin au TremUay 

Première course. — 1. Rosetenf (u"Ne*U), 
gagnant 94,50, placé & lr ; 2. Prussbm (Le- 
grouxj. placé 71,50 ; 3. Vervena (LofUsr), 
place 27,50, — Non placés : Souk, Alocha, 
M. Rodorphe, Gonnevilla, Coulonces. 

Deuxième «rarae. — I, Asba Rose (Ar1 

naut), gagnant 97 fr, placé 25,50 ; 2. WiCe 
faire (L, Bara), placé 32,50 ; 3. Le GlorieUe (R. 

Barker), placé 21 fr. — Non ptooes : Otr- 
n mi ne, Ungnouse, BeAagio, Orphée IL Ks- 
oonsba, lurua, Hongrie, Plume d'Oie. 

Troisième course. — L Wall Street (G. 
Sleml, gagnant 40,50, placé 16 fr. ; 2. Boa» 
Minot (Bellhouse), placé 70,50 ; 3. Conifère 
(ONeàlr), placé ta.50. — Non placés : Item- 
part U. Amreik, Paît du Prince, Sesrod, 
l« Shah, Saiiu-i'omf, Waterhen, Apothéose, 
Memory. 

Quotrième course. — I. Kincede (Sharpe) 
gtigitant W, 30, placé 16,50 : ? Herbier fBot- 
iefjsin), placé H fr. — Non placés : Broom, 
IrminssL 

Cinquième course. — 1. L'Adorable {Inf- 
lue), gagnant 77 fr., placé 27,50 ; 2. Norbs 
(J R.i'lfi, plan* » fr. — Non placés : Patte 
d Oie, La VaDière, 

Sixième course. — Lutteuse (I), (AIV- 
iuand\ gagnant f& tr„ placé 22 fr ; L* M4- 
Csreme (11, (Garner). gagnant 20 fr, placé 
2;i (rsnos. — Non pièces : Lucknow, Fri- 
bourg, Trinoocnaly, Dansera, Samars. 

T. 1. |. Cinéma gratis six Galeries Lilloisca 

Le Galetrmn ne pIsiasTitaK pas. 
Mon gardien me ramena dam   mt   esse, 

CENTRAL-HOTEL 
ixjafort n-.osecse. — Sslw oa bsina. — M\*e\n 

cité. — Calslne sonnes. 

A. CARTON 
MAUBEUGE    ,w 

POUR VOU*  DESALTERER 
immMiaUBMt M urtabbim* 

rntntzUN 

BANYULS-TRILLES 

addilionM d'tuo i» MUI OU nature 
avec un iftet Ai sirop de citron ou 

d* casais 

C'EST  L'APÉRITIF  D'ETE 
PAR   JKCaU^aTjrcs 

OEMINOCII U« TIILLC A L'I»U 

et exiger retitfueltp mr la boutealle 
avec le mot QUINQUINA 

FINANCE-COMMERCE Asv. r, ifti 
fni-UaiI 
«nirvss 1 

NARCflE AUX BrXTIAIIX 

' Ds 8 Jota Ml 

al »/•; fév. n 1,1, nn R !*; swll » W ; 
-triai *t I/B 

Casa»  IA lerstsl. - Calâtes. —  Vestes l.ouO 

MARCHES  D€ 

Bosrrsc CtanaserelalB da   3   Mm 1*14 

cotjBa ne a-OTWW 

1      "■ 
_   SMCami. 

roci    l« Mierwa, 

lém.   1. .    t dac.     IM n * MM 
.BS*.   HM, J.A      IIMil Bal. 

UttCott. US 
r 1SI <TM* il | 
Si W M.-J .. . 

.. J.-A . J? . 
M Ml 4 4*r    M . 

r il» 
rvoaa.   M» 

1 d'O*.   U N 

MB 

Si. 

Oo a vend,. 7000 sacs dspuB In prOoê-Jen» as- 

Hambourg, 1 hH   -  Sucres. — Tendance 
calme   Cour  'J K, ort  'J 60 Mm. 

.   Hss^nourg. — datas. - Sapl. W m. »; déc. 
"1W m   M. 

,   lAsgdsbourg, iî heures. - Sucres  Utmes. 
"Casrmni » M; a I   asc  t « fàn 

Uverpool. Iî h. ». - Cotons anssa<Ms». 
èSOii bsllea. 
Ahirrkjut* bonnes otfslrca fa tes,  bais*. 

tf/UB 
r   Cols Brésil sn baisse da 13.M*. 

Cote Inde calme,   inchangée. 
HSM ds 5/u» 

MKTAUX 

Anvem, t t\.30 - LsiDBS (cote oilicielU") — 
Peign* rontrst B : courant 6 «S .sept. I t*. - 
VenUM  SUJOUO krtos.   Martin   souiena 

Pétrole. -  Faible. -  Dispon. 21 1/i, Jaillet- 
m M t*. 
Anvers     —     Saindoux     d Amri.iiie   Citirmil 

15 II, sept,   lïfi 1/i. Marché ferme. 
Rruwfflea — BUI, - Ats*ralir> ■i;«rmr. Il M; 

Damir» -lUpon 19 1!t » « 1/*: Bsdwlnter ilisp 
il V. Plata 18 11 É SD II. Bosrma » è 
»> 7'K: Ksasas tl W h tl Ifi. 

Amsindam - Huile de enhs. : eatnie f>u>p. 
37 9 1: I **m M — Hurle de lin : soutenu — 
Dwpon  w 1/4; 4 dern  «s 1/1 

nntlerTtrim — le Ftnck dé calr; .tu monde 'n- 
tier a dtanirHie pendant mai de 50*.()W ases. 
remportant iifiis.anr. sssa. eesnrs ***.«• 
sacs av 1er juin   If 13. 

Londrea, l juin. 
CUIVRE. - Cûfttpuuit 155.71 MS MO Uos, 

baiate   - 3 nv.ia 157 35 lea 10» kiks, baisse. 
KTAIN (Détruns).  - Comptant  145 Ira  mu kl- 
L balaw    - I mots 300 les KO kilos, baisse. 
PLOMB Espagnol ,- C.«nptant 47.50 les M» 

kHua, balaie   - 3 mots U.75 las mi kilos, baissa. 
ZINC (Ordinairal. - Cornptsat 53.43 tes 100 kt- 

tos. stalionnaire. 
ANTtMCMNK [Régulas). - Da 86-87 S TU tes UNj 
■B  1-iVse 

BOURSE DE LILLE 
DU UEnutax 3 m nu 

t M  
.tOVO anart... 
Basq. d« Pria M itilj 
~   iqa* de Pins lit j 
CM,p. d'ssautsp. lOd* 
Crwltt Foneii-r 
Crédit Lroaanis 
Son*[e  Mn 
Est     
Pi Hs-L- Médit 

KorÀ '".'.'.'.'. 
Orlèasi  
Oaaal . 

MINI» 1 1 m 
Albl lia 5*| ... 
Aaseks  SOT» .. «n .. r>\% :. 
«sale     ;nu  . 7S7S .. :*» .. 
Bail*   Gn-nsj B-«0   .. wo .. 

-   se lltJW 117 7J 
Buuur   wc .. 
Ersar   :»* .. .lue .. Làau .. 

id lia 1»|.. îaa.. ut .. 
Carvia  7* 7» .. 
Csrtla  (la S») 
Clareacr  Hé., V<8 .. 
Coutli    Batb. 
Caurrtarei «r» .. 50*' .. bOSO .. 
Creapln  
Dosas 7  m .'. 44 .. 

70b .. 
ÏWarfrs tiW) 4».. m.. an .. 
DrassartlJai UdO .. SJOJ .. 
-   llfl on .. «M .. 

D»MMrtSJI0 sa» .. «X* .. 
-  flfJ-i «44 .. «M .' •W .. 

■stase  
BsaarpaUa ... •TA .. E»    .. 
Fr rit »  M .. 
PltSM   IteMbfM 5» » W .. 

.«S .. ÏS10 .. Il» .. 
- JIO-I lar .. la: H U4 .. 

Uerla  tlsC ., 440 .. 
—   (300*1 ME .. » m Ut M 

M» .. 
Isastsa 39 M aiivi .. no» .. «14* .. 

UJ    - «m .. 4SS» .. 
-   rs»»... 

«Msatla.... 
111 i. 

auo.. 
2'8 ., 

1UE .. S" 
Mord  d*AiaU. 
Ostrteaart ... 

is yiaakaia  tu».. 
157 a, 

nés :: 
u: » 

Vaasfti-JBclk ..   M 

JluS . 

Basaue reg--,n«le ds Nord. 583 

Noni. 3nt Iccnpl 
Béthuaoise  <likiuira«e et d Energie, W. 

Dcraeni. MO- Id rend., 400. Dabrcs-i !^56, Id 
fcnd., 7UH. ùrabowiaka, l«i&; Karpataes 8» 
al. tond. J305, IVIoà SB; WUIK.I*» Sto; d 
fond., 3Mk Zd|pn 70a; K). fond., «05. 

FUMiWrwnai  E   FwrHteU* M3  ; Mars-rloe- 
rwj de DeUiune,  161, Vinee Ju Blaymanl   365. 

Gaz. Fterlrlcll* 

SodeW LUIoaw  d'Er taira (te BtacUi^ua.,   4M. 

iJnni"[iiuiirt 
Dracourt  1805   et    1011. 440;  Eat:irpeitr>   19M 

LWI7 et  19CO. 436. Martt»  1U06 et 19»,  17». 

DEPctJIES COyHIJtClAI.HB 

Le Havre. 10 heursa - Lslass fb tssnst. - 
Marché calme   Vantes s» balles. 

Cour   *»: aoOl nfl; oct   Wl 
La Havre, to heures. - Cotons (S terme) ~- 

Soutenus, Venta* •>•  baltes. 
Courant » 1» juillet ta) 1* août H; ssst. 

s» l/l. sot   W S*, aov. » IjE, dsc. «I W. >anv. 

. 62, juillet ait; aoOl SE, sept 
nov. al », J*'. K 75. paav   é. lov  b3 Ht 

» ds 1/8 k 

Csaaj ffc tsriiir-v - asiase M «. sar la saie i 

Lots du Cotata! îà H 
bunqae Nation. 38/9 Ut 
Aetioas (k>nta, *Qk\j .. 
Dlr Tr. Ares.  . Il W W 
Union Tram w , ... 
Analaor  ... ISO .. 
CosWiU.    ,   . tas» .. 
Un. U Crvr-rc 148 4 
Msratnaue   . Cli 

wnabiaek '.    . 1710 
"iriua* 
• llM 

l Ail»1 Edypta e 
Issportssiaas : 

BOURSE DE PARIS 
DU MFftCRET» I JUIN IH4 

^aOiTIlk   Parts 

Mliil 

Hafaaacas, - 
mien-La gâcha 
'aacsl, RV-- Od 

Do l juin 
Adrienne DewlUgntes. asesua 

lalien-Lagacha - Rajinonde Vsnvwthaii, ns» 
Pascal. Ht Doette Sassrd. ru* Foittsno*/. 98— 
Kenn Dcfrascs. rw de Pranee, M - Lowis Des- 
Aamps, ns» sa lamoy. r?t - Marte I^lebvrs, 
rue de Rendre, If — Chtette Déterra, rue as 
rindustrte. 55 - GeorgeUe llœsiens, rue Plsr- 
KHte-RoBbsix,  «4. 
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BOURSE  OE BRUXELLES 
DU MEACREDf S JUIN  tH4 

1s Bourse ne reçoit aucun sasosuaft 
des places MMngêrea Isa tssdsnnas ssssantss- 

— Les Valeura (snadiennea autatsssnt le sort 
■su : le Mexico Train se draite S 348. la 

Brsuisan Traction * MB, rArgastani Rainas* 
cède k 41 et Icrd   BaroaloiM oo4a tM Ifl. 

gronpe de ta   ararbnn. il ae produit sas 
liions  : 

ansséalsl 
GllBlniSlEai   :  Trjaar 
inr:  lyf:   Albsnce TU; __ 
ma-, l¥ovrdenc«  MOI: Contre  de 
Rat a» Lie«e  885; Gossori  ItMa; Fattsea» 
Priv  et Ort   PrrMaoraw Uk at 1M. 

RM» ds spécial asx Unes et Gtaeertes. 
[M  Vaktsn CotoSMSJaa sont oaartaa  :   Ord. 

Kstvsfl» 1875. 
IJ» snlioes etransèraa sont calai as   U 

ruaaes aonl en  nouvelle  réaction   : 4s  Dniepeo- 
vmne   fteclill   k   M06  et   la   Buseo-Bass»      * 
1740. 

Bots d'Arror   !    715 
Borlsaf» Csat .    il*  . 
Uaark. Hat*»* .    at; » 
CJieTaltSraa        
FarstssMtg ■.. . . 
U QssearEa . t4.7 M 
CoarrsIJei-Nord I"M , 
Kap»r. B. furt. M> tO 
Wam< llTaqss . MOV M 
Pente Buaurs  

Grand Buiaaon! VM ','* 

-..B^sdeli     ' 
N«Si fart-iMs   :ll  ,. 
N^nt «:isi-r   SltW .. 
SB IW _._j. 

Prod'dn H-irn" 
KaauiatJsr 

Kalpiaa .. . 
Kaipuis pi. 
suaa*  Kapae 

ETATS CIVILS 

Pettter Marie, rue Julss-Bretsn, 
...  JE -   Delannuy Cantlk*,  kosAV 

_    M-ailebello.   m  -   Lorry   Otir».  rue  i 
rsl». 48 - I^ngnrpee Andrc, rue de l^ns, 81 

Dates Fluru{. * ■**», rus ds VslsnciSSnsB, 
15 - Carbon \gty>. 7 mois |yB, rue du Mars». 
40 - tiatau Martin, t mois, rue de Julien, 78— 
Drtwrutn Jeanne, M ans lit, épousa de tvdssvnri 
Thibaut bouiavsrd VHtor-Huso, 51 - aansM 
Mrurlr. 56 ans \/t. Spouse ds Henri Orode, ns* 
de te limite, cite Sernaass, 1A - tsnMte Ma- 
rie, 75 «us lit, uesve As Edouard Lagsr. rm ds 
SecUa, 34 - Savaete Vslene, M ans, nalnntsj 
MX aatsi de la Basse DeOie. MM - Bots-f» S4- 
monne, 5 an», pisés du Lfcavd'Or, M. 

leanae et fiewpes Kistlssns. L_ 
'—' Gsiaot, rse JeaivnaptsnNNane, % - At- 

-asasrthr, nie de kfosnain, M - Henri 
Vaaevarhecha. soulevard de Cassai al 

Du t jttin 

Fliae Tbshe. 7T sas, sans pml#»a*os. 
rae du CsWse. f - MêVanie Csntan. M ans, 
kxrnslinn. raa de Mowaui. cour .SAMI. K — 
uVsnk» CsHesu, 74 anv aass iir laaasli n. av» da 
nassol El  G   \M*»M — Jslkvute Innn, 
M ans, aans  peosession   boulevard  <TArmenti*- 
ras,  168 — Marte Cocquet, 87 ans. sens profes- 
sim,  ns» Mfraaeau. 7 — nasssns Raarasss, 1 
mois, me es la Bslsnes, M - 
as. s» ans. sent prshssksi, ras 
LtHûa  Ptasoost.  t aa.  avanas I    __ 
Csraaan Da Jane. .** sas, sans jnljihe, ras 

cfcMsr, saaase hEki I aasatin 
tsest, 7f sna  tans mil s on, M 
lena, I an. rue Havsrt. 46 -   r 

- —.fcar 1 

Maarfcas, M ~ 8)aMee« lansa. M sas, liens! 
mar. raa as Osas. 794 - TMutaepa Heo*. a» 
ans. iM . *• naît, ma se ÇrML M - MùMV 
pw  DassH, M ans, ssss ssosannM, rue Halio- 

G I ASTHME 
"A«SB* BSSIC 

i*** ssss. msss n i«a sss» 
SJ.MSK,ÉirjPJs. 

8 
n> ■ i       - 

CALENDRIER 
Jawdi 4 inM l»t4   — 7T tonT 

155' tour de 1 année *^ 
Soleil  : lever h 3  h   41; coucher à 13 h   U. 
L* Jour erot ds I ssMnM sar ai «sais. 
Lsm : lever h U  h   M; esseaar. k» 5, k M 

nsare 8A 
Ant ds La tune  : Mjou.i 
Taatpe prenahie. — tris assa : sans base. 

du 8 Mat Ml 
k I k. «u ntataa  : 7* m m   t 
pua la vettk*. a  k h.   .S SMïM I 

4 MS»  0. 
Tssssarsiara da l'as : 18*1. 
Haussur dans tonnas dsoes*. U va-.tk, A aan 
*sres du  i-astan   : 6 a/Ml 
Eau sjsjiMllil-iiii    75 
Oirsriion du *erA . Ncrd. 
Eut du rasl : Tsts ssnsssx.   

su rraeeas  as Mar*. ras Sa HSUtuna. 0 

F 
Feintieton du 4 Mal 

Les millions 
de Ponde Fritz 
par P«u| BEATNAY 

. Dnori le Iscrs des mKlt^i de rtnss qw 
«vaient, cutrune k ptaisv, ptmsé son front, 
*es fmtm, «as livres, dans tes iueui* nrran- 
sns de sn yeux pâles qui, — Georges ab- 
•ent, — n'eiprimaieiu qoe la IrwtssaS et In 
«rainto. derna la déviation de sa taille, jadis 
nroite, et <tui nuMntenani se courbait vers 
erlt' terre où bientôt elle allai i M reposer, 
on trouvait M preuve ds ss Inssssk, Mnguni 
aVcrépikide. 

— La nsurre « Aisssrlsnne » a aies qttatre. 
vingt* ane^drsait M. Laurent en la voyant 
•Marier, débile, écroulée, et marmottant tou- 

voitnre qui lait te ferrie* de Grenoble au 
couvent, — revenait vans *u graud'inèse et 
vers tes vieux auns de son ■ 'iJ*nce.   * 

Le printemps, dans le» Alpee Daupàinoi- 
•en, a des visions Merlqueu nvelées à dex- 
ooàsfti sentenri. 

Niais, pouji la première tow p^ut-élne, le 
•stlt Wriser, ddrvenu uu grand artiste, se 
siKm-«Jt u«,a k rvifaratar. A re>p»rer ce non! 
il avmt Mijouns éprouvé oomme une déb 
cisnsi- gv* T». 

Cette fois, il venait, non plu» pour revoir 
pendant queltfues jours, — qnslaues jours si 
rsudoment éoonles, — cette qa ■ laissait an- 
suite rontant une larme, silencieuse osms te 
déante de ses rides profondes... 

Oti ' les plemrs sas paavrss vieux1 Com- 
me ils sont ulue tnsiee encore que ceux d* 
dssosas Aon* M chagrin a est ps« aussi ta. 
ptainle d\mo denuère douleur ! 

Non Aujourd'hui il n'v .mmil pas de Mr- 
mw. puisqu'il n y aurait plus de séparation 
Et pendant Initermirnble montée, tl anrsit 
vowtu que la voilure nllAl plus vite ,11 s'im- 
patientait de la lenteur du robuste sitete- 
fïe      Jamais   il   n'avait été si  pressé   dsr- 

Ft «a soeur sjoutsil. tout «pUoyée : 
— C'est te chagrin d'être, loin de Georges 

ejui l'accante peut-être encore plus que 1 Asc 
— Cest déjA beau ce qu'il fait, reperrdait 

I* vMux curé. Deux lot» par sn revenir au 
pays.    Avne se qu'il ne jonfM pas avec tas 

. ptèc,** de cent suus. 
— Ce qui ne reuipecbfi pas, pauvre petiL 

afenvoyer encore un peu farymt, quand il 
jpeut. 

Et c'est rendant ojnsn rjMSJrrytere de !*»nîrrt - 
Piewnn-Cn4ti*ttanss an ■'oOrupsit on cher 
nU.Mil, queOkurfaav, — aur Inripénsle ds I» 

pfrnnrle descente rftri VA Jusque Saii 
On prit le grand trot, et c'est dans le claque* 
ment dss coups* de fouet et dons 1- roulenient 
de rerrallle a> ta lour-te diligence que fîenr- 
ges Sainl-Pierre salua le village qui avait été 
•on parrain, — sntnqull nri avait A 

Il rui-rta vlynnsaM A terre e4, de _ 
iTnutttfeis. — d> son pas aRonfe de asonas 
gnard. — il grimpa M petit eliesnln qui mène 
k laissa rt n ssVanyMts 

l'ar lu porte entr'o'iverts, il vit la grans> 
dans In c*hemiruV immense, hr*. 

liait un sn> énnnpin. -sJn lam s* aMMart. 

dans la marmite de fonte, la soupe du soir. 
Il n'y avait M in ''' ««**. >>' *• soeur. Mais, 

duos un coin sooinra, assise sar une ctvsise 
nssise. se« grands hms rnaitrrss cronsa SUT 

•** genoux, ah I le cceur lui sauta dans In 
poitrine quand d aperçut sa pauvre vieil!* 
grand mfrrë. 

Au bruit ans-pas du nouvel arrivant ans 
ne tourna pwle 1Ate.   Que rai  importiMsiil 
k Gcf-dol Mmer. les alkwus et ni venanarT... 

C'est eeulemant quand elle entendit réson- 
ner la \"-<ix mmillée de larmes qui criait ; 

— Grandmère ! 8r«no rrtere I 
Qu »»e se retorrna se leva tonte frésMs- 

senlc H brtgnvs en se fêtant au cou de son 
cher entant : 

— M^mOaarget .... 

L'instant d'sprêe. le vieux curé, pute «a 
sceur, arrivaient loul ws-jufriés, lèvent les 
bras en l'aie 

— IJ* voilk L 
— Ab l vilain sournois, psnrquoi naa-tu 

pas prévenu T 
— J'aimais •lieux vous foire la surprise 
— Au moine on aurait pu préperer quel- 

que chose,   antre un bon dîner... 
Ln brave demoieetlp étaS nosil'vement 

enssf nnMfnV qn ■ rayonnante, et Georges, 
cfue msintmanl la vieille Orsdet palpsit ai- 
lencieusemenl douci-uienl, Hffivnneusemt'nf. 
mntrM po»"- bien îarr* entrer dans as pau- 
vre cervelle trouhlée c*lte idée importante, 
«nions : s Cnsl bien rai qui aM revenu s,- 
C^vriie» fut uWig-* d'avra»T la vérité : 

— J* an» parti M Mte ans ses lettre ne 
rnrsil pns prrlvée snnri mal. 

— D l'es) nsne survrsss onnlMte chose »... 
ni-n4slneneiu. su s*«ne t.. 

-. Non, awnsi-nr »/iiré; rinm fw n» tr*. 
heiu*e*tx ee srée aMksksré. sa SSJM tente 
contes*, .il**» .. 

— Ah I mon Dieu... tu as ce prix d> Roane !    — Je ne saie   pan   mot ..    TreM 
peui-etr»! T... francs T . Non, c'est kop, n est-ce | 

'    — Vingt mine, naensieur te i 
1 isiEe, mmlernoiselle Laissent. 

lof, le prix de Borne, je me 
il s» je vt»s > concunrtr   de 

veau Ça dspsndrs besunoup de ce qm va se 
passY su Salon. 

Mlle Laurent ne comprenait pas. 
— Au Salon l„ 
~~ A liannsHion ans Chsmps-Elyaées, si 

VOSJB nhtess mieux, anuasananelle 
— Tsy eui donc envoyé qseeqae ehoae T... 
— Uni. nwiwcur le enré. 
— Et. tu as «sérac*»... 
— Oui, ■sadeiiKSS-lle Laurent. . 
— Ah 1 ejnet bonheur, mon ami. Cent sa- 

perbe on a tant de peine I être admis... 
T* verras, tu verrai... on parlara de ton 
(.■tivre... BU en'eet-cn ans c'est ton œu- 
vre T 

— lin* nrande Mgors ne hnune eue j'ai 
.ipptlée a le Printemps •- 

— nui, oui, te viW ça d'ici tn es dfi fai- 
re une rrnatura très jeune     are*, inimsienet- 

Rt U le inpétast, sn caressant en pauvre!    — 
■issite qui riait, «e aussi parce qns, aaA 

deate, sont M ■■■il avait l'air fonanx  : 
— Vingt ntens, grand mère, tu ne eonv 

prendspas, mate sens fait rien... Te sn pro- 
lUetne tout de manie. 

Las aras haahaiiM k Isajigne nMiioiselle. 
— Tmt d'argent eue ça. . pour us saor> 

cenu de paMre... 
— Mate, ma pauvre sceur, la matetre neet 

nan. expliquait gravnment le cure. Tout mt 
éans l'art     dans le génie du statuaire 
■t il swiunit vigoereuaeuieirt le mais 4e J_ 

eaanA "",n salant. 

et an numit remua-.. U faut huante 
ssuse SMKS fiuncs tte rente I oust 
t imnvrns... ceastne s» latsni aisaV. 

JnM W «nt, mon salant, m pnnt 
■ nuire oMe, te sna mes que teste cten 
n   mens A Hume.;  aanàs je a» crois ans 

au ■ y ast an M ne m  hma  mil ilm i «anT« 
ftome r'  L 

son grand salant 
— Tartes  mm lABritetions,  men 

Cent superbe..   Te voilé, arrivé. 
Kl Je peux bien VOUA le dire, l 

le curé, "parce que sjrec vous, te 
peine... c'est ecan 

tout c« 
je me psrtej» 

bten, j'enpère encore quer- 
,que je. 

rnr entm le printemps,   c'est   quelque, A mw-rnsme. 
chose dntekhtehre. on» chose 

1.1 digne curé se lencntt nljA   dans    éea      - Ah ! mre» îneu,» «e " 
flot» eréMouence, mate en eoser, peu seranhle     M le hrwve homme mMtnit son ueagt trsnv 
a In neseription qu'il astmrstsit A pi^tiser,   niant aur la bontonnler* du jtumurians. 
lu. coup^nans facim M parole. — Ah : non pas ça.    Comme vous y aDes* 

- ÎWrjn tr l'erhéter» peet-etre ? t nt-il en  Itlnlnnt ne rire..   Wtor Hugo   n'a 
- Hie oat srbefcfe,    msdamnwslli   Lnu-i **à daooM qu'à vingtet un nue... J ai enco- 

rerv '    errai G virge* inoi|"\Me   de   garder  re deux ans ft attetndr*. 
plus tongtssnfie le secret qui létoufJaiL £111      -.  Uu>st ce donc adean T 
eal arfi-tAe, payée, et devinet combien ?.. }     -   rT* Men, on At ejue Je ente avoir 
\oyntei, aeetnez un peu, poer voir T I dm grnrnhte narûtell 

- Oh f mer. cher errant,   faumit-ell >   en   rcenptHetes, il n'y s 
n.iol  dates,   je vais  htan,  k tes  jeux qui      W il ^Tpnejaart : 

ventes II éteins en hsn 

nvnouTeatea, ' 
i rfrn ée sur. 

«nuaS T.. Dites combMTi tH 

mM puteiLSStel M vene nte^dah» tout A 
l'heure ans Je ne urvais pas al K eeneran* 

| rate srioteu pt)* M prijE * Innten... Aveu 
une médrulle. eio* jnoven... On se Aehecnil 

Saint-Pterm-di- (JmrtreMse. 
»lés trow ou quatre un 

et ta suaire trsndnsere 
von-tn. sens fnrssn. 

la osovre vi 
te auunurte M   anml 
Tu créas au este s'y 

e T."  ÎA Bien,  pas au Mut..    On dira* 
'en avançant m atee, este énetent atote tr» 
encore.    Cent entes i l'iinaii gel sa an 

— Ah t sue ter 
d avoir été bon... ' 
mcrnhssntei 
monsieur le curé, parcs lue te ne 
pss ene.su AU, kteth m vnmte. 
- Tsrt c^ que tu nous njr »*■**- ate 

IrHiaâhan ta hnmsna.. kn hsniai eue e» 
ns valait pas te paiie de venir pseesr. qnM 
qn«e Mn dam ta ftuurne «... Okr erum, 
eut m Umannte.    pas veut I 
- W jamais, nuteteVar te rur», B n^luta 

eu   d'enfant plia» ruwnnaïuasJH «t pwe at 

inaiiL. es, je pSUX hten '^^•^annusfî' 
n'ai pas peur OteVm mai dorme m «annilL. 
Lkax, ijT«n aussi puw euV» ohuss 

— Voyons t Je note riche ssnueA du Mn 
uVrosin '. pajcosanaaum^. 

-Tte rHas etayùnte te mn   a 

t,   i.sensar COUDIAX-alfZB 


